
PAROLES 
DU PRESIDENT 

Un petit mot sur notre 
voyage au Burkina

Mon expérience de l’Afrique 
n’est pas très grande, mais 
chaque fois que je retourne sur 
ce continent, c’est avec un réel 
plaisir d’émotions diverses.
Côtoyer ces populations 
souvent si démunies mais qui 
dégagent une joie de vivre 
incroyable , me bouscule au 
plus profond !
Lorsque nous nous sommes 
rendus dans le village de 
Toessin (les baobabs en
moré ) situé à env 120 km de la 
capitale et où nous projetons 
de construire une école , j’ai 
vraiment eu l’impression d’être 
en communion avec ces gens 
simples, pauvres et si vrais et 
attachants .

Cela permet de relativiser car 
en comparaison nous sommes 
des privilégiés, mais manquant 
de repères. Nous n’avons 
même plus conscience de cela 
et c’est grave à mes yeux .

Alors apprécions à leur juste 
valeur tous nos acquis et 
surtout essayons de partager 
avec nos amis africains si 
démunis .
            A votre bon coeur !

Amicalement 
votre président qui souffre de 
voir souffrir !    
                         Serge Maire
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Diffi cile de dire en quelques mots 
l’émotion, la chaleur (au propre 
comme au fi guré) et l’amitié 
partagées lors de cette visite.
  
Je suis partie à la rencontre de gens 
que je ne connaissais pas, mais qui 
sont tout de suite devenus des 
amis !
Jamais de ma vie je n’ai reçu un tel 
accueil. Tout d’abord, je pense que 
nous avons pleinement atteint nos 
objectifs:

1  aller voir Toessin et ses villageois, 
leur donner le message que nous 
oeuvrons pour eux, que le monde 
entier peut les voir sur internet.

2  faire le point pour savoir s’ils ont 
toujours besoin d’une école…et la 
réponse est OUI !

3 voir concrètement (même si c’est 
sommairement) comment et de 
quoi ils vivent = visite sur place. 
Le dimanche de l’Hôpital de 
Ouagadougou. 

Le jeudi de l’école du village de 
Tiiben
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et de son dispensaire avec la 
naissance d’un bébé le matin 
même!

Ce que l’on peut dire de ces visites 
c’est qu’ils ont si peu ! quasiment 
aucun matériel, ils manquent de 
tout… ou presque. 
Face à l’adversité et à ce combat 
pour survivre, ils offrent un sourire 
et gardent espoir… 

4  prises de contact sur place pour 
la création et le développement 
d’une ‘branche du Baobab’, un 
comité local qui représente et 
défende l’association au Burkina, 
dont quelqu’un qui soit actif 
dans la politique locale et divers 
groupements actifs et aussi une 
ambassadrice qui fasse le lien entre 
eux et nous pour que les infos 
passent et circulent d’un continent 
à l’autre… 

l’idée a été confi rmée par nos amis 
et nous leur laissons un peu de 
temps pour la mise en œuvre, nous 
veillerons au bon développement 
de cette branche et donnerons des 
nouvelles à nos membres !         ...



    Suite 

Le mardi départ de bonne heure  en 
jeep avec notre fi dèle ambassadeur 
Gaston et Pascal notre chauffeur 
pour Tougouri nous allons voir 
Tjougou. 
Par chance ils ont fi ni de 
goudronner la route il y a peu de 
temps et nous n’aurons en fi n de 
parcours que quelques minutes à 
faire sur la piste (10-15min.)
Nous arrivons sans encombre à la 
ville et cherchons la case de notre 
ami.
Dans les villes, les cases sont carrées 
et le terrain est délimité par un 
mur en terre.
La parcelle de notre ami est de 
bonne taille. Nous n’y restons que 
le temps de boire un café puis 
partons pour son village où vivent 
ses parents et où il élève quelques 
animaux.
Ils ont la chance d’avoir à env. 
3km un barrage souterrain (qui a 
été construit par des japonnais) 
et qui leur amène de l’eau 
jusqu’au village !  Le cérémonial 
des présentations avec le chef du 
village et les villageois se fait à 
l’ombre d’un toit… après quelques 
minutes nous quittons l’ombre et 
partons affronter le soleil et ses 
40° pour aller quelques centaines 
de mètres plus loin voir l’enclos des 
zébus et des poules.  

Nous faisons halte sous un 
tamarinier de belle taille où s’est 
installé un forgeron. Il alimente 
le feu avec sa pompe pour réparer 
une petite faux. Le travail est 
artisanal, rudimentaire et se fait à 
même le sol.  Un peu plus loin se 
trouve un campement nomade de 
Peuls qui stationnent là quelques 
jours avec leurs chameaux !! et 
leur bétail.  On retourne vers les 
cases d’habitation, il fait chaud, 
très chaud 40° !!  Nous recevons 
alors, juste avant de partir 2 
poulets (vivants), c’est la coutume 
chez eux d’offrir quelque chose 
aux amis visiteurs !  Nous sommes 
très honorés par ce geste.
Après quelques minutes pour saluer 
tout le monde, nous repartons 
pour Ouagadougou, la route est 
encore longue…

         Corine Gianina

Passage à Toessin, village o ù l’on 
va construire une école : 

Ici, l’on prend son temps ! Le plus 
impatient de tous est Gaston et je 
lui demande qui est l’africain entre 
lui et moi ?!
Ne voulant pas être irrévérencieuse 
j’écoute et observe et surtout ne 
comprends rien (il parle en mooré 
et parfois en français si ils ont été 
scolarisé). et j’observe ! 

Il y a les hommes d’un côté, les 
femmes d’un autre, les garçons 
encore ailleurs et les fi lles aussi. 
Nous sommes en présence de 
musulmans, chrétiens, sans 
religions et tous vivent sans heurts. 
Et pourquoi ? Car ils ne sont pas 
extrémistes et ils se respectent ! 
Leur plus grand soucis ne consiste 
pas à savoir si c’est le chrétien qui 
est de le vrai ou le musulman, non 
la chose qui est dans la tête de tous 
c’est survivre.

Puis arrive le moment où j’en 
ai assez des palabres et comme 
d’habitude je fais le grand enfant. 
Je réagis à l’éternuement d’un 
enfant et ça les fait tous rire. 

J’attrape le bout du pied d’une 
fi llette et une maman m’offre un 

sourire merveilleux. 
J’essaie de parler avec Ni Kiama 
Aceta qui a la chance d’aller à 
l’école et parle un peu le français, 
mais elle est toute timide. Je leur 
adresse un joyeux « barka », soit 
merci en mooré et ça les fait rire 
encore les jeunes, les adultes, les 
vieux. 
Il y a la séance photo et surtout 
les femmes nous offre un chant de 
bienvenue et qu’il ne nous arrivera 
rien !
Gaston m’entraîne au milieu des 
femmes qui dansent et c’est parti, 
je danse…enfi n je fais de mon 
mieux. C’est un moment unique et 
si nos vies sont si différentes, nos 
cœurs partagent ensemble.
Les personnes rencontrées ne sont 
ni au-dessus, ni au-dessous de moi. 
Ils vivent, parfois survivent avec ce 
que la terre, la vie leur donne. 
J’ai passé un moment fantastique, 
partagé le langage du coeur qui a 
fait place aux mots. Nous partons 
car la journée n’est pas terminée.

     Aline Carli

« Extrait du journal d’une semaine, qui sera a disposition prochainement…»



Animaux 
du Burkina Faso
L’HIPPOPOTAME COMMUN  

Nom scientifi que: Hippopotamus 
amphibius. Les Grecs de l’antiquité 
le surnommaient le cheval du 
fl euve, « hippospotamos ».
Classe: Mammifères
Ordre: Artiodactyles, C’est 
un ongulé comme les girafes, 
chameaux, sangiliers, cochons…
Famille: Hippopotamidés
Hauteur: 1.50 au garrot. 
Longueur: 3.75 jusqu’à 4.50m
Poids: 1.3 à 3.5 tonnes
Longévité: 30 à 50 ans 
Vitesse terrestre: jusqu’à 30 km/h

Les origines de l’hippopotame 
actuel restent encore assez obscures.
Les premiers hippopotames connus 
vivaient en Afrique à l’ère tertiaire 
il y a 25 millions d’années. A l’ère 
quaternaire de nombreuses espèces 
foisonnaient en Europe, jusqu’en 
Hollande et en Chine. Toutes ont 
disparu il y a 3 millions d’années 
et n’ont survécu que deux espèces 
africaines : l’hippopotame commun 
et l’hippopotame nain.

Le troisième des mammifères 
terrestres en taille, l’hippopotame 
peut peser de  1 100 à 3 200 kg. 
L’hippopotame a 4 ennemis, les 
lions, les hyènes, les crocodiles, 
mais le plus grand prédateur reste 
l’homme !

Reproduction 
le mâle atteint sa  maturité sexuelle 
entre 6 et 13 ans et la femelle entre 
7 et 15 ans. L’accouplement se fait 
dans l’eau, et à la saison des pluies 
la femelle met bas un seul petit au 
bout de 8 mois de gestation.

JEU
1. L’hippopotame est letroisième plus gros mammifèresterrestres en taille , quels sontles deux autres plus grosmammifères ?

2. Dans quel dessin animé deWalt Disney l’on voit deshippopotames danser avec untutu ?

3. Quelle est la longueur de ses deux incisives ?a.   1 à   9 cm b. 10 à 29 cmc.  30 à 60 cm

A la naissance le bébé pèse entre 
30 et 50 kg et tète sous l’eau, en 
apnée, en maintenant ses narines 
et ses oreilles bien fermées. 

L’instinct maternel est très
développé chez les hippopotames 
durant les premières semaines qui 
suivent la naissance de son petit, 
la mère le protège farouchement, 
y compris contre les hippopotames 
mâles adultes. Elle est constamment 
en alerte et très agressive. Le petit 
reste auprès de sa mère jusqu’à la 
naissance du suivant, qui arrive 2 
ans plus tard environ. 

Habitat
il est essentiellement aquatique. 
L’hippopotame aime trouver 
refuge dans les eaux calmes et 
peu profondes d’un cours d’eau, 
mare, ou lac, à proximité de 
berges herbeuses. Il s’y sent en 
sécurité mais y trouve également la 
fraîcheur indispensable à sa survie.

Car qui l’eût cru, ce grand costaud 
qu’on a l’habitude de classer parmi 
les pachydermes (=à peau épaisse) 
a en réalité une couche cornée très 
fi ne et craint les coups de soleil ! 
Son système de thermorégulation 
est peu effi cace, sa peau perd 
beaucoup d’eau par évaporation 
et s’il reste trop longtemps au 
soleil, la déshydratation le guette 
! La peau craquelle et se dessèche. 
Il passe donc les heures chaudes 
de la journée à somnoler dans 
l’eau, pratiquement totalement 
immergé, ne laissant affl eurer que 
le dessus de la tête. Il affectionne 
également les mares boueuses dans 
lesquelles il se roule, se protégeant 
ainsi des insectes et des brûlures 
du soleil.

Régime alimentaire
l’hippopotame est strictement 
herbivore. Il broute essentiellement 
l’herbe des pâturages qui se 
trouvent à proximité de l’eau. 
Proportionnellement à sa taille, 
l’hippopotame a un appétit 
modeste. Il consomme 1 à 1.5 % 
de son poids en nourriture, soit 
deux fois moins qu’une vache ! 
Cela représente une ration d’herbe 
fraîche d’environ 50 kg par nuit. 

Vie sociale et comportement
les hippopotames sont des 
animaux sociables. Ils vivent en 
groupes sur un territoire (portion 
de lac ou de rivière) qui varie en 
fonction du plan d’eau et de la 
saison. Les groupes sont formés de 
10 à 15 bêtes, des femelles et des 
jeunes, sous la direction d’un mâle 
dominant.
Le mâle dominant règne sur 50 
à 100 mètres de rivière alors que 
ce territoire peut atteindre 500 
mètres s’il s’agit d’un lac.
Sous l’eau , il peut passer 5 
à 8 mn en apnée. Sa densité 
lui permet de se mouvoir 
facilement et gracieusement dans 
l’élément liquide. Il se déplace 
en rebondissant sur le fond de 
la rivière, plus qu’en nageant. Il 
répand son crottin dans l’eau et 
contribue ainsi à la fertilisation des 
mares en apportants des éléments 
essentiels à la chaîne alimentaire.
   



Rencontre 

dans une classe de 
11-12 ans à Bossonens

Après avoir demandé aux éléves 
de la classe de M. Samuel Collaud à 
Bossonnens de nous aider à récolter 
des peluches et autres objets pour 
les enfants de Toessin, nous leur 
avions promis de revenir leur faire 
une présentation de notre voyage. 

Notre échange a eu lieu le 15 mai 
dernier et j’ai à nouveau la joie 
d’avoir une heure d’échange avec 
ces jeunes qui ne manquent pas de 
questions pertinentes, m’obligeant 
à réfl échir encore un peu plus. 

Avec l’aide de mon DVD, de la 
musique d’Afrique, j’ai replongé 
dans l’atmosphère africaine et 
j’espère en avoir partager un peu 
avec tous ces jeunes. 

Je compte dans les mois à venir 
offrir des présentations dans 
différentes classes ; aussi si vous, 
votre enfant, l’instituteur de votre 
enfant désire une présentation, 
n’hésitez pas à me contacter :
Tél. 021 691 76 46 ou 
aline.carli@isuisse.com 
pour une presentation/discussion 
d’une heure environ.

REPONSES AUX QUESTIONS SUR L’HIPPOPOTAME

1. 1er l’éléphant et le 2ème le rhinocéros
2. Fantasia 
3. réponse c., soit 30 à 60 cm 

CALENDRIER

Samedi 26 août 2006   Marché de Bossonnens  

3, 4 et 5 novembre 2006   BD MANIA à Corminboeuf

décembre 2006 (date à prévoir):  Marché de Noël

N’hésitez pas à jeter un coup d’œil sur notre site www.lebaobab.ch 
où toutes les dates sont mises à jours 

REMERCIEMENTS
Nos vifs remerciements sont adressés à l’Imprimerie CDS - Villeneuve,
en particulier à Marc Tassel, qui nous offre l’impression numérique de La 
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la réalisation de nos projets...
                                         Le Comité
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